
 
Cas du mois de février 2022 tiré des conseils fournis par la hotline de Kometian  
 

Une truie laineuse souffre du complexe MMA (fièvre de lait) 

 

L’éleveuse appelle la hotline le matin à 8 h à propos d’une de ses truies laineuses. Elle a de la fièvre et ne mange pas.  

Lors de l’anamnèse, il ressort que la truie a mis bas il y a deux jours. Elle a mis au monde 9 porcelets vivants ainsi 

qu’un mort-né. Juste après la mise bas, elle n’a mangé que les concentrés et très peu d’herbe. On l’a encore vu boire 

hier, mais pas aujourd’hui. La fièvre atteint à présent 40,9°C.  

La tétine est chaude et les oreilles ont une température normale.  

 

La conseillère recommande d’administrer le remède Belladonna en plusieurs fois.  

L’éleveuse est priée de rappeler à midi. S’il n’y a pas d’amélioration, il faudra changer de remède. 

 

Consultation de suivi à midi: 

L’éleveuse annonce que l’état de la truie s’est déjà un peu amélioré après la première administration de remède. 

Lors des suivantes, elle s’est davantage défendue et était plus réactive.  

A présent, peu après midi, la température se situe à 39,1°C et la truie a un peu mangé.  

La conseillère recommande d’attendre jusqu’au soir avant de continuer l’administration du remède. Si d’ici-là la truie 

n’est pas encore totalement remise ou que sa guérison stagne, l’éleveuse peut lui en donner à nouveau. 

 

Feed-back le lendemain matin: 

La truie est rétablie. Aujourd’hui, elle a bien mangé et bien bu. Sa température est de 38,8°C. L’éleveuse lui a 

administré encore une fois Belladonna la veille en soirée. 

Pour l’instant, l’état de la truie permet de suspendre le traitement sans avoir mauvaise conscience.  

 

Remarques concernant ce cas: 

Les truies sont très sensibles juste après la mise bas et il est recommandé de mesurer leur température au moindre 

signe d’anomalie. Aussitôt que l’on constate de la fièvre ou une température trop faible, il convient de réagir 

rapidement. Les conséquences d’une MMA (mammite – métrite – agalactie) peuvent être fâcheuses non seulement 

pour la truie, mais également pour les porcelets. Dans le présent cas, il apparaît clairement qu’un suivi rigoureux est 

de mise pour augmenter les chances de succès.  

 

Si un pourcentage élevé de truies dans une exploitation souffrent du complexe MMA après la mise bas, un 

traitement homéopathique prophylactique peut améliorer la situation.  

 

Le mois prochain:  

 

Une chèvre a un abcès aux onglons 


